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Trop souvent la thèse est vécue par les doctorants, jeunes chercheurs en formation, 

comme un exercice effectué de manière isolée alors même que ce rite de passage doit 

représenter pour eux une forme d’initiation devant leur permettre d’intégrer leur futur 

milieu professionnel. Cette tendance, certainement accentuée par la nécessité pour le 

doctorant de se spécialiser sur des sujets et problématiques spécifiques afin de mieux se 

différencier de recherches déjà existantes, ne permet pas toujours d’avoir le recul nécessaire 

à la réussite de son projet. Car malgré les apparences, le travail de recherche universitaire 

est aussi le résultat de collaboration entre divers chercheurs et instituts. L’ouverture en-

dehors de son propre domaine de recherche doit ainsi permettre de compléter une vision 

parfois étroite que peut avoir le jeune chercheur sur son sujet, surtout dans un contexte où 

le milieu académique actuel pousse la recherche vers plus de collaboration entre les 

différentes disciplines afin d’améliorer la compréhension de problématiques complexes. 

Enfin, c’est en se confrontant aux différents points de vue que le doctorant pourra mieux 

appréhender et se préparer aux pratiques du monde auquel il se destine tel que les 

processus de reconnaissance et de révision par les pairs nécessaires à la publication 

d’articles qui joue un rôle de plus en plus important dans le recrutement et l’avancée des 

carrières universitaires. 

  

Pour permettre cette plus grande ouverture, un effort de communication doit être 

mis en œuvre pour offrir au doctorant une meilleure vue d’ensemble sur les activités 

pratiquées au sein des différents champs auxquels il pourra avoir à faire. De même, et afin 

de mieux se préparer à un milieu professionnel de plus en plus concurrent (notamment avec 

la réduction des ouvertures de postes à l’université), il faut lui proposer un 

accompagnement pour lui offrir une meilleure connaissance des pratiques qui font le métier 

auquel il se prépare. Face aux difficultés croissantes d’obtention d’un poste en milieu 

universitaire, nous nous engageons à encourager la participation de l’École Doctorale à 

d’autres formations permettant d’acquérir des outils et des compétences valorisées sur le 



marché du travail et renforcer les relations entre les différents organismes proposant ce 

type de formations. En outre, nos engagements portent également sur une augmentation de 

la communication entre les dix laboratoires, entre les Écoles Doctorales et entre les 

Universités. Ainsi, nous espérons à la fois pouvoir aider les doctorants à développer des 

compétences qui leur permettront de mieux s’adapter à la réalité du monde du travail au 

sein et en-dehors du milieu académique, mais aussi à commencer à créer un réseau auprès 

d’autres doctorants, de chercheurs et de professionnels.  

 

Nous souhaitons concrètement mettre en place une commission indépendante 

d’orientation aux doctorants complémentaire aux comités de suivi. L’objectif affiché étant 

de mieux préparer les doctorants aux débouchées non-académiques, qui étant donné les 

conditions de recrutement actuelles, représentent potentiellement un débouché pour la 

majorité d’entre nous. Ce projet passerait notamment par l’organisation de séminaires 

permettant d’expliquer le cursus doctoral, y compris à des étudiants de Master 2 qui se 

retrouvent parfois seuls dans leur orientation. Ces séminaires seront également l’occasion 

de diverses manifestations scientifiques et professionnelles durant lesquelles des doctorants 

le souhaitant pourront par exemple présenter l’avancée de leurs recherches devant d’autres 

doctorants, mais aussi se réunir et rencontrer certains docteurs ou autres membres de la vie 

active en-dehors de l’université. Nous voulons également favoriser à travers cette 

organisation les relations avec des Universités étrangères, par exemple à travers le réseau 

nouvellement mis en place à Paris 8. Ces relations devront passer par l’organisation 

d’événements à portée internationale que nous encourageront et aideront à organiser pour 

faire briller notre Université ainsi que ses étudiants.  

 

Enfin, pour mener à bien ces différentes missions, nous allons créer une liste de 

diffusion centralisant des informations concernant les divers aides et offres d’emploi 

auxquelles les doctorants peuvent prétendre (tels que des postes de chargé de TD), les 

bourses et les aides à la mobilité hors de l’Université ainsi que les appels à contributions, ou 

encore les offres de partenariats internationaux. En effet, le manque de financements peut 



être un frein important à la poursuite de la thèse ou à la participation à certains évènements 

scientifiques nationaux et internationaux qui représentent souvent de réelles opportunités 

pour faire avancer ses propres recherches. Pourtant, différentes aides existent, mais sont 

parfois difficiles à connaître et à trouver. Pour alimenter cette liste de diffusion nous nous 

appuierons sur des listes déjà existantes mais qui souvent se limitent à une discipline de 

même qu’aux divers sites d’informations et à l’expérience de chacun. Ainsi nous compterons 

y compris sur la participation et les informations personnelles de chacun pour réussir à créer 

une source de données la plus complète possible dans le but que nous puissions tous avoir 

accès à un maximum d’information.  

 

 

 Nous nous engageons personnellement à défendre l’intérêt des doctorants actuels 

mais aussi des futurs doctorants afin qu’ils puissent avoir les meilleures chances de 

poursuivre jusqu’au bout leurs études et réussir cette étape importante qui participe par 

ailleurs du niveau de la recherche en général. 

 

 

  
 
 


